
Messieurs,
Nous offrons en vente Quarante 

douzaines de chemises en couleur 
(tout toile) à $1.10 la p 
pria régulier est de $2.00. 
plus grand avantage qui ait jamais 
été offert en fait de chemises. Che
mises blanches à $1.00, dont le 
prix était dê $1.50.

Nous offrons ces chemises à 
meilleur marché que les prix de la 
manufacture.

Sous-vêtements de tous les prix, 
depuis 36 contins et plus.

Conditions comptant.
UN SBÜL PRIX.

BRYSON, tiRAHAM & Ole.,
152 et 154, rue Sparks#
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DEPARTEMENT de la MILICE
Des soumissions cachetées marquées sur 

le coin gauche de l'enveloupe, “Soumis
sions pour accoutrements militaires et 
fournitures générales de magasins ” et 
adressées à l honorable "ministre de la Milice 
et de la Défînse, seront reçues jusqu’à 
Lundi midi, 11 Août, 1884.

On pourra obtenir des blancs imprimés de 
soumissions contenant des détaileicomplets, 
à Ottawa, et aux magasins militaires sui
vants où l’on i eut voir aussi des 
de tous les articles, savoir 
des surintendants 
Toronto, Ki 
St Jean

patrons
bureaux

des magasine à London, 
Montréal, Québec, et, Kingston, Montreal, 

de Nouvean-Brunsw ck. 
missioLes soumissions non accompagnées d’é

chantillons cachetés venant du départe
ment ou d’échantillons spéciaux, ne seront

reçues.
ucunepal soumission ne sera reçue si elle 

n’est pas faite sur les formules imprimées 
fournies par le département.

Les matériaux de tons les articles devront 
être de fabrique canadienne, et travaillés 
par des ouvriers canadiens.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’un chèque de banque canadienne accepté 
égal à dix pour cent de la valeur totale des 
articles offerts dans la soumission, et ce 
chèque sera confisqué si le soumissionnaire 
refuse de signer le contrat lorsqu’il en sera 
requis, ou ril ne complète pas l'ouvrage 
qu’il aura entrepris. Le chèque sera remis 
à ceux dont la soumission n’auront pas été 
acceptée

Le département ne sera pas tenu d’accep
ter la nias basse ni aucune des soumissions.

C. BUG. PANBT,
Député-ministre de la Milice et de la Défense

Ottawa. 4 Juillet, 1884.

IÆ CANADA AMHOUCKS

Première iasertion, par Utn»-..f0.10
Tous Us joue.............
Trois fais par semaine 
Une fois la semaine..
A long terme, conditions spéciales
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sa. Toute commande qu'oit 
n. Prix très modérés. On 
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très funéraires fournis 
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Sacrifice

BAZAR,
DES CHAMBRES

An Bénéfice de la nouvelle Églie 
SA INT-JE A JS-BAPTISTE

;ar s’ouvrira, ce soir, et se co 
ndant trois semaines, à l’an cio.

nti-
nnera pe

Chapelle St Jean-Baptiste 
LA MUSIQUE DE STE ANNE

UT JS'QUE DE HULL 
L* MUSIQUE ST JEAN-BAPTISTE
joueront au bazar, 
autres circonstances ien

un scrutin est ouvert pour con
naître la plus populaire des trois mu iques^; 
un magnifique drapeau sera présenté à la 
plus populaire. La votation se continuera 
jusqu’à la clôture du bazar.

Un autre scrutin a été ouvert au bazar de 
St Jean-Baptiste peur connaître le plus 
populaire des trois propriétaires de scieries 
suivants : MM. Eddy, Bronson et Pattee.

30 juin 10 ins.

r, et en diverses 
dant la durée du

bu
Un

UX VOYAGE' 'RSA
J’ai 8 valises anglaises en cuir solide 

que j’olfrirai h une tiv-’ gra de réduction.
Il n’y a rien comme lu cim .
Et il n’y a pus le meilleure val te en 

cuir qu'une vali e angèn* •.

II. J. DEV IN.

MENAGE A VENDRE
Sera fendu par encan, le 21 courant, ou 

à vent'.* privée, au gré des acheteurs d’ici à 
cotte date, un ameublement de maison com
plet, au numéro 401. rue St Patrice.

L’ameublement ae salon est couvert; en 
velours ; parmi les autres articles II y a 
une magnifique glacière, un bain, poêles de 
passage, de cuisine, vaisselle, ferblanteries, 
etc. Les effets seront visibles à toute heure 
de la journée, dies madame Groleau, 401 
St Patrice, Ottawa.

AU CLERGE

0TTAW1 PLATING WORKS
Toute eipAcee d'ornement, d’églile, tel, que 
VA S BS,

CALICES,
PATBNBS,

CIBOIRES,
CRUCIFIA,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autre, ornementa d’autel,.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, RUE A PARKS

Ottawa, 29 janvier 1883. la.

Aux Inventeurs 
J. Coursolle & Cie.,
Solliciteurs de Brevets <T Invent* i 

Dessms de Fabrique, Marqua 
de Commerce et de Bois 

igeeeee et Cerrmpaadanta su EU te
ll ale. es Angleterre et es Fraaee.

J. COURSOLLE A de., 
Chambre Victoria, 

Vla-A-T*, e bureau des Brevet»,
; OTTAWA, Usa.

B. r___Belle M.
» Kév 186»

BAZAR ST-JEAN-BA PT1STE COURRIER DE HULLM. l’abbé Provancher a rapporté 
de son dernier voyage en Palestine 
les titres suivants :

PourM. G. Vincelette, chevalier 
de Saint-Sylvestre, le titre de com
mandeur du Saint-Sépulcre, ainsi 
que pour M. Philippe Landry, dé 
puté aux Communes ; pour MM. J. 
A. Langlais, libraire, de Québec- 
Lanthier et Derome, de Montréal, 
le titre de chevalier de Saint Syl
vestre,

—M. Brigham a été nommé gar
dien de l’enclos public pour mettre 
les animaux errants eu fourrière.

—L’évaluation de la p-opriété de 
Hull pour l’année 1884-85 est por
tée à la somme de $1,551,305 ; aug
mentation de $18,212 sur l’année 
dernière. -

—L’élection des commissaires 
d’école a eu lieu, avant-hier, pour 
remplacer le P. Cauvin et le Br 
Beaudin, sortant de charge, le P. 
Cauvin a été réélu et M. Donon, 
phothographe, remplace le Dr 
Beaudin.

Tous les soirs, à l’ancienne église 
des Chaudières, rue Queen, se 
lient un bazar au profit de l’église 
neuve. Nous y avons fait une 
visite, hier, et nous avons été éton
nés de la richesse des articles qui 
décorent ies différentes tables ; 
nous avons surtout remarqué une 
magnifique montre d’or coûtant 
$125, donnée par M. le curé Cro
teau, une machine à coudre de $75, 
don généreux de la “ Singer Mfg. 
Co., N.-Y.” une pendule richement 
ornée, $20, par Mde Lea Carrière ; 
un bien beau pot en argent par la 
famille Soulière ; coussins et bancs 
de salon par E. Soulière ; une table 
de salon par M. Gratton, meublier ; 
un grand nombre d’autres arti
cles de grande valeur donnés par 
mesdames Duhamel et Beuard, et 
oar MM. Chs Christin, N. Larue, 
G. Gratton, Baskerville et frères, A 
Legauit, Bryson et Cie, M. Ashfieid, 
P. C. Auclair, C. Gagné, Rosen
thal, J. B. Lacelles, etc. Les tables 
sont présidées par mesdames Sou- 
lières, Primeau, Auclair, Gagné, 
Sauvageau, Goulet et Aubry, c’est 
dire que tout est disposé 
goût parfait et conduit d’une 
nière habile.

Hier, avaitlieu le dlnerdu clergé; 
la table chargée de mets de toutes 
sortes faisait honneur au Dames 
qui l’avaient dressée ; dans quel
ques jours il y aura dîner des em
ployés du service civil, des diffé
rentes sociétés, clubs de raquettes 
et des fanfares.

Ce soir, la fanfare de Sainte 
Anne, celle des Chaudières et celle 
de Hull seront présentes au bazar. 
Il y a un concours entre ces diffe
rents corps d« musique, et un ma
gnifique drapeau sera donné au 
vainqueur. fars boites de votation 
sont placées à gauche en entrant 
au bazar ; elles sont bien fermées 
et personne n’en connaîtra le con
tenu qu’au dernier soir du bazar. 
Dans les mêmes conditions se fait 
aussi une élection pour connaître 
lequel est le plus populaire des 
marchands de bois suivants : J. B. 
Patte ■, E H. Bronson et E. B Eddy. 
Une magnifique canne sera donnée 
au plus populaire.

Le Révd M. E. C. Croteau préside 
tous les soirs au bazar et se multi
plie pour donner tout le confort 
possible et pour voir à ce que 
règne l’ordre le plus parfait ; il est 
bien secondé dans son travail 
MM. Soulière, père et fils, Duquette, 
Charbonneau, Gagné, Auclair, etc.

BUREAU DES ECOLES SEPAREES
Il y a eu réunion du bureau des 

écoles séparées, hier soir. Etaient 
présents MM. les commissaires 
Campeau, Smith, Enright, Dra
peau, Gareau, Marsan, David et 
Ltmny, et MM. les inspecteurs Tan
guay, O’Reilly et Tassé.

M Campeau fut appelé a présider 
l'assemblée.

Lecture d’une lettre d.u Frère 
directeur des écoles chrétiennes 
réclamant la somme de $735.50 due 
pour enseignement et autres dé- 

Renvoyée au comité des

—Le conseil municipal a passé il 
y a quelque temps un règlement 
imposant une taxe sur ies vendeuis 
le boisson 
seurs.

..., les épiciers et les confi- 
M. Séguin a contesté la 

légalité de ce règlement et a porté 
sa cause devant la Cour Supérieure 
qui lui a donné gain de cause. Le 
conseil a donné instruction à son 
avocat, M. Foran.de porter la cause 
en Cour de Révision.lenses.

nances
Lecture’ de letties venant de 

Mlle Hewlett, demandant à être 
continuée dans ses fonctions d’ins
titutrice à l’école Saint Joseph, et 
de Mlles Carrier, Proulx et Leduc 
demandant à remplir une vacance 
à l’école Victoria.

Le comité d’administration, dans 
son rapport, 
nuer rengagement de Mlle Hewlett 
avec un salrire de $250 par année, 
et de nommer Mlle Carrier, assis
tant à l’école des Chaudière avec 
un salaire de $200 par année. Le 
comité recommande aussi la nomi
nation de Mlle Gareau à l’école 
Saint Patrice en remplacement de 
Mlle Danis avec un salaire de $200 
par année.

Le rapnort est adopté sur division. 
Le rapport du comité de construc

tion proposant le paiement de cer 
tains comptes et l’exécution de cer
taines réparations est adopté.

L'inspecteur, M. Tassé, soumet 
son rapport de l’assistance des en
fouis aux écoles pendant le mois de 
juin.

avec un 
ma- Qli’EN FERONS-NOUS?

On pourrait écrire un chapitre 
intéressant sur les différents moyens 
que l’on emploie pour soulager les 
maladies. On pourrait citer des 
cas nombreux d’amputation d’or- 
leils pour se débarrasser des cors ; 
c’est un remède radical, bien sûr, 
ma.s qu’on hésite à adopter. Le 
sage emploira un moyen plus doux 
et plus sûr en se servant de l’extir- 
pateur sans douleur des cors de 
Putnam. Il ne faillit jamais, agit 
sans causer de douleur et coûte peu. 
Soyez en garde contre les contrefa- 
çoes dangereuses. Sûr, inoffensif 
et sans douleur. Poison & Cie., 
propriétaires, Kingston, Ont.

recommande de conti

Elüide PILULES Nauséabondes
Fn bienfait depuis longtemps désir# 

Campbell’s Cathar
tic Compound est pro
pre à guérir lea maladies 
du Foie et les dérange
ments Billieuxjes acidités 
de l’estomac, la dyspepsie, 

«f la perte de Vsppetit, la 
HL migraine, la constipation, 
Ht et toutes les affections 
!■ provenant des déranre- 
Hr mente de l'estomac ou des W intest'

Elèves
302Ecole des Frères, Noire-Dame 

do Sayiie-Anne
Bcole modèle des Sœurs...........
Bcole des S » urs Notre-Dame..

rue Murray..
Si e-An ne.....

Bcole des Sœurs Saint-Joseph 
Ecole des Sœurs Saint-Patrice 
Ecole des Sœurs 8‘.-Jean-Baptiste.... 101
Bcole de Mlle Danis..................
Bcole de M. Foley...................
Ecole de Mlle Howlett............
Ecol ; de Mlle Gaseau..............
Mlle Martin ...............................
Bcole de M, McCan..................
Bcole de Mlle Cahil .................
Eco e de Mlle Ballantine.........
Ecole de Mlle Gareau 
Meule de M. Charbonneau.......

72do
75

123 .V250do Lee Môree l’Aiment !147do F-es Enfante l’Aiment !87 par | Faroe eu’il est agréable au goût, ne donne 
i nas de nausées, agit sans coliques, ne manque
i J En vente dans touteal es Pharmacies et dé

pôts de médecines. Prix, 25cts la boute

84

ille.44
65 Davis Si Lawrence Co’y, (limited,)

Agents en Gros, Montréal.
DE PARTOUT51

50
30 Une femme demeurant à Des 

Moines, Etats Unis, a obtenu $5,000 
d’un hôtelier qui avait donné de la 
boisson à son mari jusqu’au point 
de l’enivrer.

Ça compense bien l’argent dé
pensé dans la buvette par son mari.

Il y a près du pont de la rue 
Notre-Dame Est à Hochelaga, une 
quantité énorme de charbon retenu 
au côté de la voie du chemin de 
fer par une haute palissade en bois. 
Ce charbon est destiné au chemin 
de fer.

Les habitations du voisinage sont 
occupées par des employés de la 
compagnies. L’un de ces employés 
se nomme John Wright et a une 
famille de cinq enfants.

Hier midi, un des petits garçons 
âgé de 13 ans, est passé dans la 
cour de la demeure de son père, 
près de l’immense tas de charbon, 
lorsqu’il se produisit un écroule
ment et il fut complètement ense 
veh dans la masse énorme.

On fit des efforts inouis pour lr 
déterrer, mais comme le charbon 
descendait toujours à mesure qu’on 
l'enlevait, le travail fut long et très 
difficile. Au bout de deux heures 
on atteignit le cadavre dont les 
chairs étaient bleues mais pas 
meurtries. La mort a dû être ins
tantanée.

La famille Wright a eu de nom
breux malheurs, l’aîné des enfants 
a perdu un bras et une des filles, 
une jambe. En partant d’Angle
terre, dernièrement, un des enfants 
est mort ; durant la traversée un 
autre l’a suivi dans la tombe et a 
été jeté à la mer ; enfin à peine 
arrivée ici, un autre est victime du 
terrible accident que nous venons 
de raconter.

35
. j; lu rus

OF THE

45
65
35

.ILE1,827Total

PÈLERINAGES
UN NOUVEAU BOUQUET

D’une richesse de parfum esquise, 
ditillé des fleurs naturelles, le 

plus agréable, le plus dé
licat et le plus durable 
des parfums du jour 

Vendu par tous les pharmaciens.
Prix, 75 et». 1» bouteille.

Lundi prochain, le 14 juillet, a 
lieu le pèlerinage des Canadiens 
français de cette ville sous la prési
dence de Messire J. O. Routhier, 
V. G., et sous la direction de M 
l’abbé L. N. Campeau.

Et ceux qui ne pourraient pas 
prendre part à celui ci, seront reçus 
a bras ouverts au pèlerinage du 28 
de ce mqis, organisé par MM. E. 
Rochon, curé de Papineauville et 
P. Bélanger, curé de Saint André- 
Avelin. Ces messieurs ne sont pas 
novices dans l’organisation d’un 
pèlerinage ; ils 
preuve l’année dernière dans le 
magnifique pèlerinage du 13 août. 
L’ordre le plus parfait et la piété la 
plus franche ont régné pendant ce 
pèlerinage.

Ceux qui voudraient avoir des 
cabines pour le second pèlerinage 
du 28, pourraient s’adresser à M. 
Rochon, curé de Papineauville.

Compagnie Davis & Lawrence
(SEULS AGENTS)

MONTREAL

en ont donné la H
fi

LB CHOIX LE

PLUS NOUVEAU
—EN—

Tout le monde n’est oas admis au 
pèlerinage du 14 juilleymais ceux 
seulement qui désirent être pèle
rins. CHAISES I VERANDAS

SE TROUVE AUX
Ceux qui voudraient louer des 

matelas pour passer la nuit à bord 
du “ Canada, ’’ pour le dèlerinage 
du 14 pourraient s’en procu
rer, demain, à l’évêché moyen
nant 10 cents. C’est une bonne 
précaution de les louer à l’avance.

MAGASIN PILAIS DE MEUBLES,
88 BUE BIBEAU.

JACOB ERRAIT.

LE CANADA

Otlawa et Hull, 9 Juillet 1684

QUESTIONS DU JOUR

L’INSPECTEUR DES MARCHÉS

M. l’échevin Cunningham s’est 
remis avec une nouvelle ardeur à 
exercer ses petites rancunes ; il 
travaille ac'uellement à faire des
tituer l’inspecteur des marchés M, 
Rocque. ,M. Cunningham accuse 
M. Rocque de n’avoir jamais donné 
de cautions à la municipalité, ni 
perçu aucun argent pour le conseil, 
et de n’avoir d'autre besogne dans 
son bureau qu’à lire les journaux 
et à parler politinue.

Il peut se faire que M. Rocque 
lise les journaux et fasse de la pro
pagande politique dans son bureau, 
mais il est une chose certaine, c'est 
que ce n’est pas en faveur des con
servateurs. Bien qu’étant opposé 
en politique à M. Rocque, M. 
l’échevin Laverdure a cru devoir 
le défendre dans le conseil, lundi 
soir, contre les attaques injustes de 
M. Cunningham auquel il a fait 
passer un mauvais quart d’heure.

M. Laverdure a rétabli les faits 
dénaturésjpar M. Cunningham. 11 
lui a démontré qne M. Rocque avait 
offert les cautions voulues par la 
loi mais le comité des marchés les 
a toujours refusés et a défendu à 
M. Rocque de ne percev ilr aucun 
argent pour la municipalité.

M Rocque est prêt à remplir tous 
les devoirs de sa charge quand M 
Cunningham et ses partisans lui en 
donneront la facilité.

M. Laverdure a percé à jour le 
petit plan de M. Cunningham qui 
ne vent destituer M. Rorque, ins 
pectenr, que pour le remplacer par 
un de ses fidèles, comme collecteur, 
et il a fait voir clairement que 
toutes ces déclamations en faveur 
de l’économie portaient à faux.

Aussi le conseil n’a-t-il pas voulu 
se prêter aux manigances de M. 
Cunningham, et la question sera 
étudiée à fond avant de déplacer 
M. Rocque, si cette décision devait 
être prise.

PETITES NOTES
M. McDougall, qui vient d’être 

élu pour Cap Breton, est catholique,

Le major Tilton est entré dans 
■ses nouvelles fonctions de député 
ministre des pêcheries.

Il parait que le terme d’office du 
lieutenant-gouverneur Robitaille 
sera continué jusqu’à cet automne, 
époque des changements qui doi
vent avoir lieu dans le ministère 
fédéral.

L’honorable M. Chapieau quitte 
Ottawa, co soir, pour la Colombie 
Anglaise. Il est accompagné de 
l'honorable Dr Church, A Omaha, 
ils seront rejoints par M. Nicolas 
Flood Davin, le secrétaire de la 
Commission. M. Chapieau est cons
titué commissaire conjointement 
avec. le juge Gray, de Victoria, Ile 
Vancouver.

La grève des typographes conti 
nue à Toronto ; c’est le Mail qui en 
soullre le plus. Le numéro reçu 
hier ne contient que quatre pages 
au lion de huit. Le Globe a paru 
avec ses huit pages ordinaires ; son 
personnel se compose de quelques 
typographes qui font partie de 
l’Union et d’autres qui n’y appar
tient.eut pas. lies grévistes sont 
tranquilles.

LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE” F. MOFFET, Secrétaire de U rédaction et administrateur

riFIQUE >S

r V. Perrault
CBS (
ement la DERMATOLOGIE, /p 

dans les hôpitaux de Paris, 
aux en faisant la découvtrte 
lions de la peau. ,
îsé au projet de mettre sur le 
découverte ; mais sur les sol- 
désireux de venir en auie à la 
is mcltre à la disposition du
ï l’abri de tous les préjugés H 
espr.t du public, surtout en 
. si bien dit le Dr D. Marsil, a 
let 1883, que celui-ci ait été <jjf 
îe Hebfa, Koposy, Cnzenave, j
er le public. Les charlatans j 
i, etc., guérir toutes les ma- , S 

évident. . (j®
maux du Dr T. Per- ’ â 
pare, et qui sont au nombre & 
e qu’il s’agit de guérir. On 1
) rhumatisme, la teigne, les 1
tre elles, ne sauraient être j
e ces maladies des propriétés 
édecins essaient ces savons, 
comme les savants auxquels

»
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MEDICINAUX

)-Pour la grosse gorger ’ 
(goitre)........

-Désinfectant..........25e I
l-Pour le rifle..... 25d, 1
-Pour les crevasses.25c I {$ 
-Pour embellir la peau. iA 
25 cts !T

-Pour la gale et tout< IJr 
rssurc-s des animaux,25c )
-Contre les moustiques 
et mouches noires,25c TL

-Pour la gale..... 25c "j
-Pour les hémorrhoi-, r 
des — ' 1

25e

fille

RMACIENS*®»
fcUIN, Propriétaire.
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Laisse Ottawa....

Arr. à Montréal...

Laisse Montréal.

Arrive à Ottawa.

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES FSÏÏIL1

— DU — FAUTE E'
“CANADA”

TKOISIEMI
et nu

(( ISuil
—Oui, monsie 

vous l’ai dit tout 
suis enfui du châ 

m entendu le bruit 
Sosthène et les d< 
lonné par la pev 
aussi, je
bes. J’avais le ci 
bras et, bien qi 
très lourd, il i 
courir, alors, je n< 
deux, je le lançi 
la rivière 

—Est-ce bien 
Morlot en plonge 
ardent dans les 
Orolles.

—Je suis en pi 
sieurs années, ré 
je n’ai aucun in 
dire la vérité. D 
quoi vous men 
surtout qui pou 
cer et faire trip 
pier ma peine.

Le dernier do 
s’évanouit.

La chose, du r 
très-vraisemblabl 

-Pouvez-vous 
fl à quel endroit de 
j avez jeté le coffre

»
11 H

P

524 RUE SUSSEX
me sauv;

OTTAWA

ET PLACE OU MARCHE, HULL '

On execute à ces ateliers toutes sortes
S'

D’IMPRESSIONS

ïTELLESjQUE :

Livres,
Tôles de comptes, 

Memorandums
Cartes d'affaires, 

Cartes de visite, 
Chèques,

<

rllets,
Traites, 

Enveloppe*, ’
Catalogues,

Listes de prix, 
Programmes, 

Circulaires, 
Affiches,

Placards,
Letli es funéraires.

Etc., elc., etc. il.
—Dame, il me 

de vous le dire 
je n’étais pas bien 
te du parc par 
sorti.

Morlot n’avait 
mander à Des Gr< 
ra à moitié satisfa 
à Mazas.

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte,

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions,
Subpoenas,

Affidavits,
Obpositions. ' 

Fiat,
Inscriptions

r
XXI

LA RECOl

Le lendemain, 
pour Miêran.

Sous le prétexti 
une boîte en cm- 
mineuse.qu’il ava 
dans l’eau, en se 
la Marne avec uni 
brigada une do 
cheurs parmi lei 
valent quelques 
genrs.

Pendant quatre 
tin an soir, soui 
Morlot, ces douze 
lèrent le lit de la 

11 longueur de six à
> très, à partir c

parc.
Ceux qui savaii 

geaient, les autres 
long en large leuri 
avaient doublé le 
la circonsta1 ce.

Ce travail péni! 
On ne trouva rie 
dure en cessant 
que le coffret s’éta 
la vase.

Morlot partagei 
pêcheurs.

, Il ne crut pas
' IT senter au château

mais aussitôt rev 
écrivit à la marq 
former qu’il n’a va 
le coffret.

La réponse de 1 
ne se fit pas attei 

“ Votre lettre 
ment rassurée, lu 
n’ai plus à crai 
fait usage crimi 
crit. La rivière 
fret et ce qu’il c 
que j’ai su le fai 

Peu de temps 
rent les assises oô 
la bande de vole 
leurs.

Deux quinzaim 
crés presque excl 
mémorable proci 
à Paris et dans 
un immense reter 

A l’exception d 
et de quatre bon 
acquittés, tous 1< 
nus coupables pi 
jury, s’entendire 
plus ou moins sé 

Princet et troi 
condamnés à moi 

Après ceux-ci, 
damnés aux tri 
perpétuité.

Etc., etc., etc.

POUR NOTAIRES '*
Contras de vente.

Contrats de lariage,
Blancs de billet,

Procurations,
Quittances, 

Transports, 
Protêts,

Obligations, etc.

i

Pour les Greffiers et les Commissairt x

Blancs sim:'les de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

t

POUR HUISSIER 1
Blancs de Procès-Verbaux, 

D’avis de Vente
De Saisie,

De Venir, ,

POUR LES SEC.-TRESORIERS
Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’electeims. ’

'K
LE TOUT

!SUR BON PAPIER

hET A DES

$
IÇfc. Les ordres envoyés par la Pos; j t / 

reçoivent une attention toute spéciale eu 11"# 
sont exécutés sans délai.

.1
ABONNEMENTS:

“LE CHID*" quotidien, par an,*$3.(|r 

LE COURRIER DE HULL” hebd., do i.

Tout abonnement est invariablemou 
payable d’avance.

■d

La Société de PblieiP
PROPRIÉTAIRE.

Chemin île Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’ENT.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Arrangements de printeuu»*, 

commençant Mercredi, 33 
Avril, 1881.

il 11 ii
kS k k °www

TABLEAU DES HRS.

F U >1 L Z
LES CIGARES

CABLE
ET

PAD -

MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FIL;
11(1 UHF IL.

3 dôc.

LES CELEBRES CHARS PALAIS

CALUMET. LACHINE Ef CARILLON
Trois des plus riches chars en Amérique, 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, SarinUlean, Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Lee trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
10.45 a.m—Train express direct pour Perth

Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-York, Buffalo et 
tous les points à l’ouest viâ 
U. & B. R. R.

12.25 p.m-Express du jour pour Pembroke, 
Chalk River et tous les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chalk Bay avec le train mixte 
de Sudbury et de toutes les sta
tions intermédiaires.

3.45 p.m —Trains mixte de l’après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pem 
broke, Chalk River 
les stations intermédiaires, fai 
sant connection à la jonction de 
Carleton avec le trains mixte 
pour Brockville et les stations 
intermédiaires.

10.10 p.m.—Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

et toute*

concernant

•ÉT 36 RUE ELOWF. TM
GEO. W. HIBBARD,

Assistai! l-Agent-Génèral des Passagers 
ARCHER BAKER,

Surintendant-général
W.C. VANHORNE,

Administrateur-général.

Le Restaurant “ (Jueen ”
Numéros 13 & 14, Rue ELGIN

Ce restaurant de première classe n’est 
qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, 
très, et primeurs de la saison. Re 
tonte heures. La salle à manger 
est au premier étage. On fait une sp< 
lité des soupes aux huîtres et des dî

hui-

privés.
P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.

J. H. SPENCER,
Propriétaire.

20 mars 1884

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
chô, allez chez

McDOVGALL & CUZNE.
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

GROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin he la rue Duke,
(HACDIEBEN, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL î CUZNER

31 Octobre 1883. la

TFMOIGNAGE CONVAINCANTKIDNEY WORTJ i. STICK AU MERITE
Je mo suis démis l’épauie à la suit» 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les «loi • 
furent appelés, mais ne purent i1

C’est un composé purement vé
gétal de certaines racines médici 
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe
ment sur le foi et les intestins pour 
1ns tenir en ordre parfait, sont com
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
efficace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l'Ohio.

Les louanges que Ton en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne s jnt pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

Nous avons assisté, jeudi, 3 cou 
rant, à l’examen de l’école, section 
15, township de Gloucester, Ont., 
dans le village de Saint-Joseph. 
Cette école est dirigée depuis 18 
mois, par M. Victor A. Parent, natif 

St-Raymond,élève de l’école Nor
male Laval. Nous avons été agréa
blement surpris en entendant les 
réponses des jeunes enfants qui ne 
fréquentaient l’école que depuis un 
an, et môme six mois. Il va sans 
dire que les réponses de ceux qui 
avaient fréquenté l’école pendant 
toute la période, étaient admirables 
de justesse. Nous pouvons dire 
sans exagération, et en mots pro 
pres, que nous avons été tenus 
dans un véritable charme, en 
voyant l’heureuse application d’une 
méthode d’enseignement, que ce 
monsieur tient de l’institution qui 
l’a formé : méthode appliquée avec 
de grandes difficultés, et qu’il a 
menée à bonne fin. On voyait 
successivement monter sur le théû. 
tre plusieurs groupes d’enfants, 
tenant au bras, livres de lectures 
et ardoises, et là écrivant, sous la 
dictée d’un des auditeurs des phra
ses, dans les deux langues, fran
çaise et anglaise, prises au hasard 
dans leurs livres. La plupart de 
ces enfants écrivant presque sans 
fautes orthographiques, quelques- 
uns écrivant avec une grande co- 
rection des mots techniques. Ajou- 

r tez à tout cela, ces enfants placés 
debout et écrivant ainsi sur leurs 
ardoises, nous ont présenté tous 

exception la plus belle calli-

mettre non bras à son état naturel. A| réi 
121 jours <le souffrances atroces, j’allab à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, .r 
médecin réussit à me remettre le bras ei 
position, mais les nerfs étaient tellemei - 
contractés que je ne pouvais plus que pliti 
mon bras à an g e droit. Les nerls j t 
raissaient être en til d’acier ; j’apjdiquti 
tous les remèdes ordinaires, de i’aleoole* 
du vinaigre, du Brandy et Je l’ai ni et, 
mais sans aucun effet marqué. No. 
avions une petite quantité de votre ai nia 
et Uniment d’huile. C’est le remède quit 
donné les meilleurs résultats. Je n re 
trouvé que dans une pharnr de et en vet:i« 
quantité, et ayant deman aux phornu 
ciens pourquoi ils ne garnirienl p,-s re r» 
mède; “ Eh bien, me répond’reut-ils, ou 
ne savions pas que ce remède avait au
tant de valeur. ” lis ont ete tellement sa 
tisfaits de mon témoignage que depuis;. 
en ont acheté et en ont vendu des quai 
Vlés. Mais comme je ne pouvais atte-idit 
vu que l’on pariait déjà t!e me mettre sou 
l’influence de l'Ether pour operer sur moi 
bras et détendre les ner Js. J’ai préleie 
vous écrire immédiatement pour vous m • 
mander de menvover six bouteilles, m.. s 
avant que la seconde fut épuisée, les .• its 
étaient détendus et je pou 
de mon bras avéc facilite <

Permettez moi de vous dire que ..olf 
nous servons habituellement de voir, ar
nica et liniment d’huile comme remèin 
pour les brûlures, écorchures, entorse-. 
maux de reins et en général pour toup
ies maladies externes et cela av*r d* 
meilleures résultats qu'aucun remède i ? 
peut donner. Mon médecin do.me son e. 
tière approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvü. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

de

PETITE GAZETTE vais me ser. i 
et sans douicUï

Aucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber
culeux et l’hydropisie.

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez G. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

—J. L. Beaudry, maison de tail
leur New-York, No. 523, rue 
Sussex. Pour un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

Ayant souffert du Rhumatisme peudan, 
longtemps, on m’a conseillé de faire J’e 
saie de votre Arnica et liniment d'hui 
La première application me donna u-i si’ 
lagement immédia., et maintenant j-, »u: 
capabla d'agir à mes affaires, grâce à vol1 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Mont-éa.
En vente chez C. <J. Üaciek, rue Susse*.

Ottawa.

sans
graphie possible.

Il y avait sur le programme foule 
de matières enseignées, et que vu 
l’heure avancée de la journée nous 
avons été forcés de mettre de côté. 
Les examens de grammaire, arith
métique et géographie, ont été 
comme tout le reste, des plus salis 
faisants. Après une distribution 
de prix, maître et élèves se sont 
séparés joyeusement.

Monsieur Parent a acquis d'puis 
longtemps toutes les sympathies. 
Les autorités scolaires de la section 
lui ont : ccordé le maximum de 
salaire. Ce monsieur est en même 
temps chantre et organiste de 
l'église Saint-Joseph d’Orléans et 
ne reçoit aucune rén. inération 
pour ce service si généré .. Il est 
question de temps à autn d’ouvrir, 
à cet effet, une souscription qui 
n’aboutit pas, chose regrettable 
dans une paroisse où il y a nombre 
de. cultivateurs à l’aise.

En parlant de choses regrettables, 
nous devons dire que dans notre 
paroisse toutes les sections* sont 
dotées de bonnes écoles peu appré
ciées des populations, et que l’assis- 
tanco des parents aux examens est 
très-minime et le plus sont en t 
nulle.

Nous regrettons presque, et nous 
craignons en quelque sorte de faire 
trop connaître le mérite de M. 
Parent, et que par là, il ne soit 
appelé sur un plus grand théâtre 
d’enseignement ; ou qu’une autre 
paroisse appréciant 
vices ne vienne nous l’enlever. 
Mais c’est justice, et il faut la lui 
rendre quand même.

Servez vos intérêts—Montres et 
bijouteries de toutes sortes, dans 
les derniers goûts et de toute qua
lité. Chaque article est garanti 
tel qu’on le représente, sinon la 
vente est nulle. Réparations garan 
ties. Verres de montres 10 cents 
seulement. H. Norez, No. 30 rue 
Rideau, porte voisine du London 
Uhop House.”

KIDNEY-WORT
REMEDE* INFAILLIBLE 
■MM— pour — 
LESlMALAMLS DES ROGNONS 
IHesTaffectionh DU FOIE 
LCC0NST1PATI0N, les 11EM0R- 
(SrIIOIRES et les MALADIES 

DU SANG

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup (le plai
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les affect 
«les poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a: dans ma famille, et avec le plus grand 

Nous en avons toujours à la
Lm Nodcrlni rcronnnlNM-nt «on 

t-ifienvitv.succès.
maison, et nous croyons que chaque 
f'amilie devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous. John Hill.

ost lo remède 
lie jamais fait usage.” 

r- I)r P. C. Ballou, Moncton, Vt.
On peut toujours compter sur l’eüicacité 

du Kiducy Wort.”

Wert ”* “ Le “ Kidney 
efficace dont j’ai

IMPORTATIONS—Un assortiment 
complet de souvenirs de Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailles, 
cifix, de bénitiers, aiivi qu’une 
grande variété d’autres objets 
veaux, viennent d’être reçus chez 

P. C. Guillaume,
455 rue Sussex.

J’ai encore 10,000 cigares de 
$18.00, que je vends $12.50 à ceux 
qui eu prendront de 500 à 1000. 
Envoyez vos ordres au plus vite, 
car je n’en ai presque plus.

/ N. A. Savard..
N B—Beaux citions frais, 15 cts. 

la doz.
Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

, Dr R. N. Clark, So- Hero, Vt.f ” Lo “ Kidney Wort” a guéri ma femme 
qui était malade depuis deux uuf.”

Dr C. M Summerlin, S un 11 ill. Oa.
DANS DES MILLIERS DE t'AS

il a opéré dos 
remèdes
qui n’est pas irritant, 
l'effet est snr et qu 
santé, dans aucun ens.

1ST II purifie le snng. fort!il 
donne une nouvelle vie à tous le 
ganos importants du corps humain, 
blit le fonctionnement normal des 
débarrasse lo foie do toutes maladie 
les intestins. De cetto manière, lo système 
est débarrassé des maladies les plus dangé- 
reusos.

de cru-
s les au 

jamais

cures, lorsque tou 
it échoué. C’est emèdo

dïi;
avau n

IlOU-

l!Créta-
s rognons, 
es et règle

Paix, $1, sous forme liquide ou on poudre.
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi lo remède en poudre par la malle.
Burlington, VI

mieux ses ser-
WBLLS, BICOARIMON A Vie,

KIDNEY-WORT
Un Témoin.

Poudres de Condition d’AlexandfQUELQUES COMBLES
MOCI.K8 POI1K lt'« ROGNONh

Le comble de la bravoure :
Attaquer...les premières mesures, 

d’une va'se 1

Le comble de la brutalité pour 
un moissonneur :

Battre du blé !

Le comble de la méfiance pour 
un conseil de santé :

Déclarer suspect un cas de cho
léra !

BT ACT BBS

ME DE fl IV ES CE E ERRES
POUR LES

CJ$xesx74Ea,Tuv’«:
A«;knt a Ottawa :—C. STRATTON.

Coins des rues Dolhousie et Sainl-Patnch
ASSOCIATION MUTUELLE

DE A VIS.—Les médecines ci-dessus, cél* 
J\ bres dans tout le Canada pour leut 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mots donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

PREVOYANCE
DU CANADA. T. ALEXANDER.Répondez à ceci V a-t-il une 

personne au monde qui ait vu un 
cas bilieux, nerveux, névralgique 
ou toute autre maladie de l’esto
mac ou des rognons que les Amers 
de Houblons ne puissent pas guérir?

Incorporée d’après les Statuts Consolidés 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

0 Nov. 1882 ta

COMPAGNIE de NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA.

BUREAU PRINCIPAL :
162 RUE ST. JACQUES 

MONTREAL.
DIRECTEURS.

A. L. de Martlgny, Ecr.. Caissier de Banqu 
Jacques Cartier—“Président.”

Hon. W. W. Lynch M. P. P.,
C omméssaire des Terres de Vice 
la Couronne Québec, P. Q. Présidents.

Ben. Globt nsky, Ecr., C. R.
L. H Ma.-sue, M. P., Président du bureau 

d'Agriculture de la province de Québec.
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.

ock, Ecr-Manufacturier.
Hat ris, Ecr., Moucton, N.

L'établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONT EAL.

I.R BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

«rTOUS LES JOURS-®*
A 7 HEURES DU MATIN

—(o) —

TAUX de PASSAGE pour MONTREAL :

Vj

M. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor
timent complet de tweeds cana
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachés à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C AUCLAIR, propriétaire. 
133 rue Sparks, Ottawa.

M liabc 
John L. B.
Arthur Gagnon, Ecr. 
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr, M. D.

Hon. Alex Lacoste, C. R.. M. C. R., et T. 
J. Bit aiUon, B. C. L.—Aviseurs Légale 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

82.50Première CImkrp, aller
do aller et retour... 4.00 

. 1.50
do

fteeonde Clause............
Voyage complet < 

(eau et revenl
re par ba- 
mândefer 4.50

BILLETS VENDIS A BOB» 
FRET TRANSPOSÉ A BAS PRIX. 

Pour pin» amples 
lions s’adresser an bureau 

de la compagnie»
QUAI DR LA BRIME.

dCMCCHd

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provincial

Pour informations s’adresser à
informant. CHARLES PUNCHABD

No, 76, RUE SPARKS,
OTTAWA.

9 Mat

NOUVELLE MANUFACTURE

Bloc de CHotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa.

M. C. H. DOUOET a transporté 
lier d’orfôverie du magasin de bijo 
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai tout( 
co i mande telle que bagues. Boucles d’O. 
refiles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée,

C. H. DOUCET,
Propriétaire

son a to
ute rie di

2 fév 81

AMERS CANADIENS
^ trésor des Dyspeptiques guérit, ou
naire"s,Ples indigestions, les Névralgies,*' 
Débilités générales, les maladies du Foie 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis

DIPHTHERIAS

ANTI-DIPHTHERITiaUK

Spécifique contre la Diphthcrie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour gnérir la consomp
tion ou à sa première période, la bron
chite aiguë et chronique et les rhu

LA DIPHTHERIE VAINCUE 1
Aux ravages de cette maladie terrible et 

réputée incurable, on a trouvé un remède 
am n'a jamais failli. L’expérience de plus 
de dix années de succès constat ts, et des 
centaines de certificats adressés à l'inven
teur par des personnes notables et dignes 
de foi attestent l’efficacité viaiment éton
nante de ce remède.

Préparé par le

DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q.

Prix: 50 cts., la bouteille, 
chez tous les pharmaciens.

Eu vente

EN DEPOT CHEZ
ELZEAR AIxABIE,

71 Rue Bolton, Ottawa.
4 janvier 1884.

Sirop des Enfants du Dr Goderre

/ .. ‘VÏr ’ïpjirV c*ne 11 d® Ohiruv 
■ -Aj. r.1? gie de Montréal

/ r, F " ulté de Médeci
; f . v* de l’Universht

^,Ju ^°fi^ge Victoim La sirop de» en. 
fants est supérieui 
à toutes les prépa
rations calmante i 
offertes aux mèru 

de famille pour conserver la santé de lerni 
enfants ; il peut être donné avec 'a plu 
grande confiance aux enfants dans les cm 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterii, 
Dentition douloureuse, insomnie, Tou>. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sibop dd Dr QoDeiiRi ei 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Slav 
Unis

U

PRIX. 25 €1*. LA BOVTTKILLB.
Seul urounetaire,

K. MoGAlÆ,B. Chimiste

3.

SPRUCINE
/ X Une des eilleures

s offertes jusq__ 
au public, pour le soulag 
ment immédiat et la gu 
rison de la Toux, du Rhum, 
de la Bronchite 
ronement, de la Croupi e 
de tontes les maladies de » 
Gorge et des Po 

A vendre pari 
’ 50c la bouteille. 
b. I.Fi CAI K, CM

de l’K

425 pi

JilD’lSl I
Montré

I

CHEMIN DE FER
Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Bruns w ick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 

di se rendent à Saint-Jean directe-

üe prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
celle route, vu qu’elle est la p’usripide 
et que ses taux de transport 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres
sant à

août aussi

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIB,
Agent pour les passagers 

l’Ouest, 93 bloc Rossin,
Toronto.

et le fret de 
rue York,j

D. POTTINÔBR,
Surintendant général

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., 28 mai 1P84.

LE CANADA, 9 Jüiillet 1684
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CHAPITRE II

“ Malden, Mass, 1er février 1880.
J'ai beaucoup souffert du mal de

La névralgie et autres maladies m’or 
fait souffrir terriblement pendant plusieu- 
années.

Aucune médecine ni docteur n’ont pu 
me soulager tant que je ne me suis pas 
servi des Amers de Houblon.

“ La première bouteille
M’a presque guérie
La seconde me rendit aussi forte et 

aussi bien que lorsque j’étais enfant.
“ Et j’ai continué à me porter bien jus- 

qn’à ce jour.”
Mon m ri a souflert pendant vingt a.is
“ D’une maladie sérieuse des reins et 

des voies urinaires.”
“ Les meilleurs médecins de Boston 

l’avaient déclaré—
“ Incurable !”
Sept bouteilles de vos Amers l’cnt 

guéri, et je connais
Huit personnes
Dans mon voisinage qui ont été guéri,» 

par vos amers.
Et plusieurs autres s’en servent av .• 

profit.
Ils font
Des miracles !

LA PROTECTION SANS EG ALETYPOGRAPHIQUES Il y eut ensuite de nombreu- 
condamnations aux travaux 

forcés à temps, puis à la réclu
sion, à la prison. Cholard se 
trouva compris dans la catégo
rie des condamnés à douze ans 
de travaux forcés

Armand Des Girolles dit Jules 
Vincent en fut quitte pour cinq 
ans de prison.

Le lendemain de la dernière 
séance des assise-, Morlot donna 
sa démission.

—Maintenant, dit-il à sa fem
me, il faut que je me procure 
un emploi ; nous ne sommes pas 
assez riche pour que je puisse 
vivre en rentier ; d’ailleurs, j’au
rais honte à mou âge de ne pas 
travailler.

—Tu as raison, mon ami, ré
pondit Mélanie ; il faut que 
travaillions encore afin d’aug
menter notre bien-être à venir ; 
mais tu as tout le temps de 
chercher une place plus conve
nable ; nous avons quelques éco
nomies en dehors de notre petit 
capital auquel nous ne pouvons 
pas toucher.

Morlot se mit à la recherche 
d’un emploi.

Au bout de quelques jours, il 
dit à Mélanie :

—Je ne croyais pas que ce fût 
aussi difficile de trouver une
1 '—Bah ! ift-elle, prends patien

ce, Paris est grand.
—Peut-être trop grand, répli

qua Morlot.
Toutefois, il ne perdit pas cou

rage ; mais quinze jours s’écou
lèrent sans qu’il fut plus avan
cé que le premier jour.

Mélanie creusait bravement le 
trou de son épargne.

Morlot se disait :
—Si madame la marquise 

était à Paris, j’oserais peut-être 
de lui demander de m aider ; 
mais elle est à Coulange et je ne 
vois pas pourquoi je me per
mettrais de l’importuner. Et 
puis, cela aurait trop l’air de re
clamer le prix de ce que j’ai 
eu le bonheur de faire pour elle.

Comme on le voit, Morlot ne 
comptait pas beaucoup sur la 
marquise.

Un matin, le marquis de Cou
chez Morlot à

FBUILLETOIT
Messieurs.
tête."ses

ISAÏE DAZE— DU —

FAUTE ET CRIME Manufacturier
—(ET)—

MARCHAND de CHAUSSURES
ÉN'EROSIET EN DÉTAIL

NADA 9 f L .

k TROISIEME PARTIE
ET DU

ISuite)
—Oui, monsieur. Comme je 

vous l’ai dit tout à l’heure, je me 
suis enfui du château après avoir 
entendu le bruit de la lutte avec 
Sosthène et les domestiques. Ta
lonné par la peur d’être arrêté 
aussi, je me sauvai à toutes jam
bes. J’avais le coflret sous mon 
bras et, bien qu’il ne fut pas 
très lourd, il me gênait pour 
courir, alors, je ne fis ni une, ni 

[ deux, je le lançai au milieu de 
la rivière

—Est-ce bien vrai cela? fit 
i Morlot en plongeant son regard 

*4 ardent dans les yeux de Des 
Girolles.

—Je suis en prison pour plu
sieurs années, répondit celui-ci, 
je n’ai aucun intérêt à ne pas 
dire la vérité. D’ailleurs, pour
quoi vous mentirai-je à vous 
surtout qui pouvez me dénon
cer et faire tripler 'ou quadru
pler ma peine.

Le dernier doute de Morlot 
s’évanouit.

La chose, du reste, paraissait 
très-vraisemblable.

-Pouvez-vous vous rappeler 
à quel endroit de la rivière vous 
avez jeté le coffret ? demanda-t-

—Dame, il me serait difficile 
de vous le dire au juste ; mais 
je n’étais pas bien loin de la por
te du parc par laquelle je suis 
sorti.

Morlot n’avait plus rien à de
mander à Des Grrolles. Il se reti
ra à moitié satisfait de sa visite 
à Mazas.

COIN DES HUES
Mrier- Dalh.o-u.3ie eh de l’Eglise 

OTTAWA.
Désire faire savoir à srs nombreuses pra

tiques et an public d’Ottawa et de ses en
virons en générai qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

UE SUSSEX

FABRICATION DES CHAUSSURESJTTAWA
M. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établissement est sa 

contredi le plus complet de co ge 
Ottawa et est composé d’ouvriers d 
miôre classe.

nous
Mme E. D. Slack.DU MARCHE, HULL 1

MAGASIN D’HABIT; TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans les Commandes
Les me 

Satisfacti
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

jfiTLes marchands de la acampagne fe
raient bien d’aller visiter cette MANUFAC
TURE avant d’acheter aill

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

DE PRINTEMPS ET D’ÊTÈ
s ateliers toutes sortes

TOUTES SiJiUMmUXCESSIONS ux sont employés. 
Prix très modérés,

illeurs matéria 
oa garantie.

¥
est des p ns considérables et comprend 

loi îles les nouveautés.ILLES^QL’E:

Notre asfui liment est même trop considê. 
rable. nous voulons le diminuer enmptes, 

nndums 
d’alfa

<

VKMT A BON MARCHE.Cartes de visite, 
Chèques, 

Billets,

DES fftWNCMflM / 
i imiu: ;«*.Le FER ÏÏXiïiïïïtlTiï 

BR A VAIS ffiSaSJSSM'Ai:
té en très peu de lumps.

Il DEPriR 
tt de»T 16 mai 84

NOTRE ASSORTIMENT DE

CHAS DESJARDINS LE SEUL VINTraites,
Enveloppe*, CH EMISES Le FER ffÆgiï&ïïïïSSt

BR A VAIS nl à l'extraisIx, de toute description, est le plus considé
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.

No. 7 RUE ELüIN, ds vos» de xoiuanames,
culaires,

Aflichos,
état femploi

<Joi!«• ht mémos résultât» 
quo oolul do

OTTAWA. Le FEU SUWUISSSJtPlacards,
Lettres funéraiies, VARIETE PRESQU’INFINIE DE AGENT D’ASSURANCE

sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.

Le., etc., etc. COLS, l’HUILE de FOIE ni MORUEil.
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,

ee*.
a rrn est lo moins cher dus fer- 
i_C rtn rugineux puisqu'un flacon

g fl £ YA/S enli0[ J111 a 8lx
revlentdoncà îbcentt

le Vin û l'Extrait 
de Foie de MorueCOMPAGNIES REPRÉSENTÉES !

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Go. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phœnix,

Capital et Actif Réunis
au delà de

8®. $40,000,000
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

îent
mesV-l CHAUSSETTESPOUR AVOCATS par Jour.

LiNGK DE CORPS, ktc. CHEVRIERLe FER ne noircit Jamais
BRAVAIS

docompte,
} sur billet, 
les île plaidoyer, 
nparutions,
Subpoenas,

Affidavits,
Obpositions. 

Fiat,
Inscriptions

277, RUE WRLL1R6T UN,

C. Gragné et Cie
do les dents.

r EXIGER LAUn prospectus détaillé accompagnt ITURE CHEVRIERi

chaque flacon.la5 mars, 1883XXII? Dépit h Québec : »’ Bd. lttOUTO A. C», 
tkanttdftift-CbluU'*». IU. m- 'Mut-Jeu

Dépôt dans tontes les bonnes Pharmacies.

LA RECOMPENSE KPOSHfOR de PARIS 1878
HORS CONCOURS

«flitmwiwvdkc., etc., etc.
Le lendemain, Morlot partit 

pour Miéran.
Sous le prétexte de retrouver 

une boîte en cuivre assez volu- 
mineuse.qu’il avait laissé tomber 
dans l’eau, en se promenant sur 
la Marne avec une nacelle, il em
brigada une douzaine de pê
cheurs parmi lesquels se trou
vaient quelques excellents 
geurs.

Pendant quatre jours, du ma
tin au soir, sous les yeux de 
Morlot, ces douze hommes fouil
lèrent le lit delà rivière sur une 

^ longueur de six à huit cents mè
tres, à partir de la porte du 
parc.

Ceux qui savaient nager plon
geaient, les autres traînaient de 
long en large leurs filets, dont ils 
avaient doublé les plombs pour 
la circonstai ce.

Ce travail pénible fut inutile. 
On ne trouva rien. On dut con
clure en cessant les recherches, 
que le coffret s’était enfoncé dans 
la vase.

Morlot partagea l’opinion des 
pêcheurs.

Il ne crut pas devoir se pré- 
' /$ senter au château de Coulange : 

mais aussitôt revenu à Paris, il 
écrivit à la marquise pour l’in
former qu'il n’avait pu retrouver 
le coffret.

La réponse de la jeune femme 
ne se fit pas attendre.

“ Votre lettre m’a complète
ment rassurée, lui disait-elle. Je 
n’ai plus à craindre qu’il soit 
fait usage criminel du manus
crit. La rivière gardera le cof
fret et ce qu'il contient, mieux 
que j’ai su le faire moi-même.” 

fl Peu de temps après s’ouvri-
\ A rent les assises où on allait juger 
bfÇ&û la bande de voleurs et de rece- 
»■/ leurs.

« envoyés par la Posi f*l / Deux q uinzaines furent consa- 
s”(Mai.l°Ute spéciak 614 ‘ y créa presque exclusivement à ce 

; mémorable procès qui eut alors
( à Paris et dans toute la France 

' un immense retentissement.
Mï A l’exception de cinq femmes 

WN r et de quatre hommes qui furent 
*- acquittés, tous les autres recon

nus coupables par le verdict du 
jury, s’entendirent condamner 

I plus ou moins sévèrement.
Princet et trois antres furent 

f condamnés à mort,
k Après ceux-ci, dix furent con-
” damnés aux travaux forcés à 

perpétuité.

«'ASTHME
' Par la POVBM du «

DGléryACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées 
gent et sur

CHEMIN DE FERet vendues pour ar-lange se présenta 
l’improviste.

La surprise de la femme 
fut pas moins grande que celle 
du mari.

Apiès leur avoir tendu la 
main à tous deux, le ma quis 
s’assit sans façon sur une chaise 
que lui offrait Mélanie.

—Monsieur Morlot. dit-il, 
paraissez étonné deme voir 

chez vous ; supposiez-vous donc 
que la marquise de Coulange 
vous oubliait ?

—Monsieur le marquis, balbu
tia Morlot.

—Il y a quelque temps, reprit 
le marquis, vous aviez l’inten
tion de donner votre démission 
Avez-vous toujours la même 
idée?

—Cette démission est donnée, 
monsieur le marquis ; je ne suis 
plus agent de police.

—Est-ce que vous avez un au 
tre emploi ?

—Pas

marge. Bépeiitiires à Québec ;DrEd. MORIN & C*.

| M. C. 0. baitin’ u as médecines et 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.“CANADA ATLANTIC’NOTAIRES ne EMPRUNTS négociés pour narticuliers, 

allons M-nicipales et Scolaires, Fa- 
11 Eglises a des conditions très 

Taux d’intérêt réduits:

I Corpor 
briq es

lariage, 
ie billet, 
curations,
Quittances, 

Transports, 
Protêts,

Obligations, etc.

I. B. ïàCKàBERRYavantageuses. LA
VOIE LA PLUS COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est.

ARGENT placé sur garanties < e première 
classe.

LES
lia-

ENOANTEUR,COURTIERcapitalistes trouveront leur avan
tage à correspondre av.tcV M. Chas Desiaràins. MARCHAND*} 

i Block de l’hôtel Bunnell, rue 
Sparks*, Ottawa.

VOUSh A

CommissionCHANGEMENT D’HEURE
de Commerce et Droite d’AuteurMarques ( 

enregistrés. 
1er déc.

h
i CONVOIS a PASSAGERS J 
* Tous I^es Jours

Ag.t comme arbitre et commissaire-priseur.rs et les Commis sain s

Pilules de Noix Longues Composée; Bureaux : RUB SPARKS
(Enface de l’Hotel Russell.)

OÏTAWA.

de sommation,
-Saisie après jugement

ne McGALK
Recouvertes « CHARS PULLMAN.nuiusa

Raccordement^ la gare Bonaventure, de Mont-

mont Central, et les trains du chemin de fei 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime* et aux vi les do 
Nouvelle Angleterre, Troy, ”nuy, et New 
York.

DCRION A DELORME 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

140 Rue Soarks et 669 Rue Sussex,
son certaine d< 
toutes les affei * 
lions bilieueee 
torpeur du fou, 
maux de tête, 
in di ges lions 
étourdissementi 
et de toutes lei 

le mauvais fonctionne»

* !

HUISSIER I
Nov. 1883, les trains cir-- Verbaux,

’is de Vente
' A partir du Iundil9, 
ouleront comme suit *
Partant^

OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada. 

Grands avantages pour tes fîtes.
Une douzaine de Portrnlto,

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

$8.00.
Photographies de toutes grandeurs, 

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

De Saisie, Ait. A Montréal.d’Ottawa. 

4.50 p.m.J. B. AKIAL, 1.85
8.30De Venir, . malaises causés par 

ment de l’estomac.
pilules sont fortement recommandée 
e étant un des plus sûrs et des plu. 

efficaces remèdes contre les maladies plut 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant purgatif 
pouvant être administre dans n1 import/ 
quel cas, elles ne contiennent aucune d» 
ces substances délétères qui pourraient 

dre préjudiciables à la santé des enfant 
ou des personnes âgées. Les Pilules pi 
Noix Longues Composées, de Mc Gale, sont 
préparées avec soin, avec un extrait coi • 
Centré, tiré de la noix longue et combine 
avec d’autres principes végétaux, de ma» 
nière à les placer au premier rang para 
toutes les pilules stomachiques jusqu'à prf. 
sent offertes au public.

B. E McGALE, Chimiste, 
Montrés 

ta

monsieur leencore,
marquis, mais j’espère que bien
tôt...

—C’est très-bien, dit le mar-

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

Os Montréal. Arr. A Ottawa. 
12.30 p.m. 
8.00 p.m.

Pr’t de
8.45
4.30iEC.-TRESORIERS TAPISSIER

et VITRIER Tonales convois à passagers ae rendent dire» 
tement à Montréal, sans changement de char» 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Otr 
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la Station 
Bonaventure à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.1C 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivei 
Junction 2.55 a.m., Concord 6.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m. 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 

Ce train se raccorde à Nashi 
trains pour Worcester, Providence et 
les points sur le N. Y. à N. E. R. R’s.

partant de Montréal à 8.45 du 
se raccorde avec l’express de nuit 

venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.. 
viâ Ficbburg à 6.00 p.m. et New-York a 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du

quis.
Après un court silence, il re

prit :
—Monsieur, depuis trois jours 

seulement, je sais que vous et 
madame Morlot sont deux amis 
de ma famille. La marquise de 
Coulange m’a longuement par
lé de vous, monsieur Morlot, de 
votre dévouement et de sa re
connaissance. Elle m’a appris 
le vol audacieux commis à Cou
lange, l'effroyable danger 
quel elle a échappé, grâce à vo
tre intervention. Elle ne m’a 
pas caché non plus l’affreuse dé
couverte que vous avez fait au 
pavillon des Ternes. Enfin, je 

que grâce à vous encore, 
sommes débarrassés pour

",
■ception,
alphabétique d’electeuos. ’

Marchand dk

PEINTURE

ET DE VITRES,
520 RUE SUSSEX

OTTAWA

DORION et DELORME 
No. 140, rue i 

coin de la rue Rid
Sparks et

669 rue Sussex. 
18 Oct. 1883E TOUT la.

MIEL’, GROVE HOTEL,>N PAPIER M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

il TENU PARf A DES

ua avec les CHARLES PICARD1883

m ba NOUVEAU MAGASIN R (JG BANKau-
Le

Les propriétaires trouveront 
grand avantage en le favo 

risant de leurs commandes

matin

PEINTURE. TAPISSERIE, VIMES 
ET DE DECORAI r V 

Ne. 208, Bue DALHOUSIK, Ottawa

un
A 15 Minâtes de Marche d’Ottawa

la17 mars 1883 Un magnifique bocage, plateforme pour 
danse, Balançoires, hippodrome d'un quart 

mille, et parterre à l’usage des personnes 
qui désirent fair* des pique-niques. L’on 
peut se rendre à l’hôtel pa~ le canal Rideau. 
Repas servis à tout heure. Boissons de 
premières qualités, écurif j et chevaux pour 
f’ usage des voyageurs,

CHEMIN DE PREMIERE CLASSEA. X. Talbot,sais TENU PAB de
ET HAILS NEUFS EN ACIER

NEMENTS: nous
toujours d’un misérable fou, 
d'un malheureux qui menaçait 
la vie de ma femme, peut-être 
anssi celle de mes enfants et 
oins que ces existences si chères 
notre honneur ! M. Morlot, je 
vous remercie. J’ai tenu à vous 
apporter moi-même le témoigna
ge de ma gratitude.

GEO. FHILBELIT
VropriéboLÎra

M. GEO. PHILBERT. se charge de toute 
commande que Von voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la cam- 
e sont priée d’aller lui rendre une 
avant d'acheter ailleurs.

010. PHILBERT.
208, BUE DA LU O UNIE.

Il tir ISM]

AVOCAT,
Suit les cours dn district d'Ottawa. 

Bureaux : Ottawa,
Hull, 62 rue Albert.

10 mars

pour le Sud et J’eet changent de 
gare Bonaventure à Montréal où leur 

frais extra et sans que

Lob pas8ttg.rn 
chars à la _ 
bagage est transféré 
lepaesager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en-
lotidien, par an,e$3 Qr 

; HULL” hebd., do $| |. 

ant est invariablemeu .

116 rue Nicholas :
** Les billets et tout 

vent être obtenus
n geignement pen
du Grand Tronc.taux bureaux

rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.
Le départ et l’arrivée des trains sont 

réglés d'après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avee 
l’heure d’Ottawa.

A. PHILIPPE E. PASET, L B.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

BÜB1AÜ ;L. A. Olivier
52ÏAVOCAT.

Bureau.—Encoignure de» rues Rideau ei 
Sussex, Block d’Bgleson, OUawa, Ont.

am-ARGENT A PRETER 
Ottawa, 3 janvier 1883.

Coin des Rues RIDEAU ET SUSSEX,I
D. 0. LINSLBY,

Géranti de Pbliciti> OTTAWA.
Entrée sur la me Sussex. 

1er juin 188 '

B. 0. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883.
(A suivre.)

RIÉTA1RE. lan lalan
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Legrcslot: 500, ooo marcs, $125,000 ou £25,00
Les dilSrenls tirages de la grande loterie de Hambourg, garantie par le gouver

nement vont se faire Le grand nombre et l’importance des lots gagnants ajoutés! 
la garantie absolue du prompt uaiement des prix ont fait que cette loterie de 
Hambourg a été honorée partout de la confiance la plus grande. De la classe 2m 
à la 7me audessous de 1)6,000 numéros 46,600. près de la moitié, sortiront d’ici 
à 5 mois En conséquence, dans le tirage de la 2me classe, qui aura lieu les 9 el 10 
6*1» .LJ,884’ 6 sorl décidera du partage de 4000 lots formant un chitine total de 
-46,000 marcs, comprenant le lot de 60,000 marcs. Le prix dans cette classe 
est comme suit: Un billet entl r d’achat direct 1S marcs-64.50—£0.18sh.stg. 
un demi billet d’achat direct, il marcs—*2.25—fO.Osh. sIg.
Le tirage de la 3rne classe aura lieu les 30 et 31 Juillet 1884. Prix 

principal 70,000 M. Prix du billet, 18 marcs....*4.50—£0 I8sl). stg. 
Le tirage de la 4me classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884. Prix

principal 80,000 M. Prix du billet, 24 marcs.....$6.00-£l.4sli slg.
Le tirage de la 5me i lasse aura lieu le 10 et 11 Septembre 1884. Prix

principal 90.000 M. Prix du billet 24 marcs.......86.00 -£1.4sb. sIg.
Le tirage de la Bine classe aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix prit!

cipal 100,000 M. Prix du billet 24 marcs...........*0.00—£1,4sh. stg
Le tirage de la 7me classe durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu’au 

12 Novembre 1884 Les principaux lots à être gagnés sont : 
300,000, 1600,000, 100.000, 70,000 marcs etc., et dans le cas lo plus 
heureux le plus gros lot peut s’élever à 560,000 marcs ou $125,000. Les 
billets numérotés et le prospectus officiel seront envoyés promptement à l’adresse 
donnèo par les acheteurs, et immédiatement après le tirage, chaque acheteur d'un 
billet reçoit la liste officielle du tirage. Le paiement des billets peut se faire par 
mandai sur la poste payables à Hambourg ou Londres (Angleterre), ou par billets 
de banques, cheques, billets à vue sur toutes les places de commerce d’hurope que 
l’on peut toujours se procurer chez un banquier ou marchand général. Le paiement 
d»*s numéros gagnants se fera par notre entremise, sous silence, par la poste ou par 
autres voies suivant le désir. S'il vous plait d’adresser en toute conllmce vutro 
commande, aussitôt que possible au bureau général de loterie soussigné.

VA DENTIN c«3 Ole»,
HAMBURG, Allemagne, Europe.

En vous adressant à nous vous avez l’avantage de pouvoir obtenir dos billets 
directement sans l’entremise d’un tiers, et en conséquence chaque participant non 
seulement reçoit la liste officielle des gagnants dans le p us ourt délai possible 
aires le tirage, mais obtient aussi les billets originaux, anx prix fixés dans le 
prospectus officiel sans charges extra.

i

:

;

:

* » - $
f

Opère des Cures ,
MERVEILLEUSES BOttfljttttt

DES " n
Maladies des Rognons

ET |
Des Affections du Foie
Parce qu’il agit à la fols sur le FOIE, les 

INTESTIN! et les R06N0N8.
Parce qu'il débarrasse le système des hu

meurs viciées qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, lo rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes. 
3&TCECI EST BIEN DÉMONTRÉ**^

IL guérit infailliblement 
NSTIPATION, lea HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATISME 

En faisant fonctionner librement tous les 
organes,

PURIFIANT AUSSI IÆ SANG
et donnant au système sa vigueur 

pour chasser la maladie.
DES MILLIERS DE CAS 

les plus graves de ces maladies ont été sou
lagés et, en pou de temps 

RADICALEMENT GUERIS.

LA CO

normale

Prix, $1, sbus forme liquide ou en poudre.
En vente dies tous les pharmaciens.

On envoi lo remède en poudre par la malle. 
Richardson & Cle., Burlington, Vt. 

voyez un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1884.

Wells,
Em

■e

KIDNEY-WORT

Kl DN EY-WORT

N
i■■



JULIEN, *\& Ottawa et Hull. IALPHONSE m

, QUESTIONSI Pompes Funèbres' IEntrepreneur je
263 Rue DALHOUSIE, Ottawa' j

UNE PROP

Le Sun, d’hier so 
lus citoyens d’Otta1 
dès maintenant à p 
gramme de jeux et 
aurait pour effet i 
un sut croit de v: 
semaine du 22 ai 
lors de l’expositic 
Ottawa.

L’affluence des é 
de l’argent dans li 

' confrère, et nous 
les moyens d’augni 

V once, et d’attirer 
amusements des 

■ viendraient pas a 
l’exposition seule.

Il y a du vrai et 
paroles, bien que 
de Toronto aient 
leur commerce 
meilleur pendant 

t leur c ntenaire, et 
aussi entendu, à C 

-J chans prétendre q 
Confédération ne 

| ^ cunement profité. 
Nous ne savons 

choses se sont pas 
mais ici à Ottawa 
faute sur le fait 
amusements que 
font aux extrémité 
vent môme en ■ 
étrangers comme 
de circuler dans r 
les dépenses que ! 
rail, désertent poi 
née la ville qui 1 
une nécropole.

Le moyen de p 
qui sera encore p 
la semaine de 1 
donc de décider 
amusements, re 
cension en balle 
centre de la vil 
d’agir en conséqi

Ci-devant occupé par M. Jos. Senécal.

'“S 1
M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 

et de ses environs qu’ il a ouvei t un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu' cii 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On, 
peut s’adresser la nuit comme le jour Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la' 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire. <ti3 mai—1 an

la compagnie du

CI* « Fm Canadien § Mm
REGLEMENT DES TERRES

La cou pagnie olliv des terres dans la limite d’un mille (Railway’Bell) de chaque 
côté du chemin de 1er, le long de la ligne principale, dans le tud du Manitoba, â‘

&2.50 PA R, ACBE
et plu=, avec les conditions cpii demandent la culture de ces terres.

Une uiminution de h 03.50 par acre se a faite aux acheté rs qu
voudront cultiver : selon le prix ^ ayé f. our les terres, elle sera accordée à de certaine v 
conditions. La Compagnie offre ausu des terres sans conditions d’établissement oi 
t.’e culture. J

LES SECTIONS RESERVEES
le long de la ligne principale, c’est-à-dire les sections impaires et numérotées, dan 1 
l’espace d’un mille de chemin de 1er, sont maintenant offertes à des conditions avau 
tageuses, aux personnes qui sont prèles à t ntreprendre immédiatement leur culture.

CONDITIONS DE PAIEMENT :
Les acheteurs pour'ont payer un sixième cou plan et la balance en cinq paie* 

ments annuels avec ii térêt à six pmr cent par année payable d’avance.
Les personnes oui achèteront des t rres sans la condition de les cuiVver recevront 

un acte translatif de propriété, au temps de l’achat, si le paiement est fait en 'ntier. |
Des paiements peuvent être faits en débentures garanties par les terres concédées, I»» 

qui seront acceptées à dix pour cent de prime sur leur vule- r au pair, avec l’intérèW ^ 
accru. Ces bens peuvent être obtenus sur demande, à . Banque de Montréal, MonvV 
réal, ou à aucune de ses agences

Four les prix et pour les conditions de la vente on pourra obtenir des informa’ 
lions au sujet de la vente des terres, en s’adressant à JOHN Vb-TAVISIl, commissaire, 
des l«rres, à Winnipeg.

fidFar ordre du Bureau,
CSA KEEN DKINKWATER,

Secretaire.Montréal, 19 février 1884.—6m-5fs

[JGRAND
Magasin de Meubles

DB

li. GKaTTON,

I

n
JOS. SENEGAL,Entrepreneur Meublier, Menuisier,

Mo. 530, Rue SUSSEX, Ottawa
M. GRATTON est toujours heureux___

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons

ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COIN DBS RÜBS

York et Dalliousie,
OTTAWA..,

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

Meubles de toutes sortes pour, Cham 
bre à coucher, Salon et Salle à 

manger. AU NOP
des ouvrier.Le tout exécuté avec soin, par 

aétents, et à
DES PRIX 1RES MODERES.

,1 Les libéraux c 
triotisrae, souha 
année la récolte 
dans l’espoir que 
leur arrivée au 
en faire leur dei 

L’apparence 
magnifique parti 
le Nord-Ouest d 
Royal, en ce u 
rapporte les me 
Les autorités les 
dans le Nord-0 
la récolte de t 
année, six mill 
nots ; Tan dern 
viron quatre mi 

M. Royal rapj 
a aujourd’hui 
terres le long d< 
que sont de qu£ 
ia culture de toi 
trairement à ce 
avaient été faits 
migrants dans 
sera peut être \ 
ble cette anné 
mais ceux qui 
Taise

M. Royal est 
relations avec 
propose d’t xplc 
échelle l’élevai 
le Nord Ouest 
obtenir les m 
cette demande

la1er Oct. 1883

Voitures pour Enfants
TAPIS, TAPIS etc f
MAISON DE TAPIS’’Cages pour Oiseaux

D’OTTAWA.
il- JAv^t le grand assortiment, les 

?eaS8 .V tire, et les plus bas prix enE. 6. LAVERDURE
.relarts, Rideaux,. I

Mo. 96 Bue RIDEAU.
Corniche., Pôles, Garniture-, 

et Meubles <le toute sorte.LA SANTEJJN DEVOIR
LA MALADIE UM CRIME !

, if'
MAISON DE TAPIS D’OTTAWA. '

148 Une SPARKS.

à 1b
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SHOOLBRED et Cie.
Ottawa, H Dde. 1883.

E. VEZINA
----- DU----- BIJOUTIER et HORLOGER

No, 536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AN

Assortiment complet de Bagues, Annf aux' 
Epingles, Boucfes d’oreilles. Montre t*

en or et en argent *

A MOITIÉ PRIX '

Dr. BAXTER.
Le SEUL REMEDE VEGETAL

CONTRE LA

Habituelle, Mal de Tele 
etc., etc*, etc.

ge fait à ordre sous le plus cour; I • 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltl.fi •

EL VEZHTA,
Perte volai»» dn VABBTY HAÏ L,

1er dec,

PRIX, 25 cto. la BOUTEILLE.
Vendu partout, et par C. 0. D ACIER 

Ottnuja.
15 mal 1883. lan I.1 ao i

ABONHEMEB

Grande Vente à Sacrifice
Payableld’avanee, par an.

do quatre 
do do un moi 

Edi. Hebdomanalre, parla

-----DE------ do

f

ET VERRERIE
Tout doit e<re vendu au prix coûtant afin de faire plarc 

pour les nouvelles marchandises du printemps qui no * 
viennent d’Europe.

LA SOCIÉTÉt

C. S. SHAW & Cie.,
LE CAIImportateurs directs. ’

Ottawa, 21 Janvier 1884

6e année

DIAMOND DYES L’expérience, la persévèrent. le 
comptant et l’éiergte.

CUEILLETTES OU REPORTERSERVICE TELEGRAPHIQUE
Ces teintures merveilleuses ont 

presque entièrement supplîanlé.pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou dorm sti- 
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la gaiance, au 
bois de cam pêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces lein 
tures teindront plus d’étoffè, paquet 
pour paquet, que toute autre tein
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril

M. J. B. Arial peintre, est encore 
retenu chez lui par la maladie.

Le foin se vendait $15 la tonne 
sur le marché, ce matin.

Les constables de ville ont reçu 
leur paie, hier, excepté l’inspecteur.

Trois chars chargés de bestiaux 
ont été expédiés à Montréal, ce 
matin.

Le coût des réparations de la 
salie de l’Institut canadien s’élèvera 
à $900.

Les membres de l’Union Saint- 
Pierre se réuniront, ce soir, à leur 
salle.

DOIVENT L’EMPORTEREUROPE

Marseilles, 8—Quatorze morts du 
choléra, hier soir. La panique 
augmente.

Paris. 8—On craint que l’exode 
de Marseilles et de Toulon ait pour 
résultat de répandre le choléra La 
migration de Paris aux places 
d’eau est sans exemple.

Toulon, 8—Dix morts du choléra 
hier soir ; une sœur de charité est 
au nombre des victimes

Marseilles. 8—Deux mortalités 
par le choléra, aujourd’hui.

Paris, 8—On rapporte qu’il y a 
des cas de choléra à Viterbe, Va 
lence, Bare lone et Leghorn.

Toulon, 8—Le Dr Kosh, chef 
prussien de la commission du cho 
léra, pense que la maladie ne se 
contracte pas par l’inhalation, mais 
en avalant de l’eau, Jdes fruits et 
des légumes. Les microbes peu
vent être détruits en faisant bien 
cuir les aliments et bouillir l’eau 
que l’on boit

Le môme docteur pense que les 
bâtiments infectés par les choléri 
ques peuvent communiquer la ma
ladie.

Le nombre total des morts par le 
choléra à Toulon est de 154.

Bruxelles, 8 — Le résultat des 
élections des sénateurs a été favo
rable au parti clérical, qui a obtenu 

majorité de 17. La plus grande 
excitation a régné toute la journée 
et les gendarmes ont été appelés 
pour maintenir l’ordre.

T A GRANDE VENTE DE MODES 
JLJ D’ETE se continuera pour quelques 
jours seulement, chez

A. WOODCOCK.
T B PLUS GRAND ASSORTIMENT DE 
IJ CHAPEAUX NUS A GARNIS est

L’HOMME MODISTE.
1 OT SPÉCIAL DE PARASOLS DOU- 
AJ BLES se vendant rapidement à $1.60. 
Valeur $2.75. Voyet les au numéro

39 Rue Suarks,

lantes et plus durables. Les tein
tures à l’ancienne façonne peuvent 
pas être compaiées à celles ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.Le club Saint-Hubert doit avoir 

une pratique au champ de tir Ri
deau* ce soir, à 6 heures.

L’excursion au clair de la lune 
du club de laquettes Frontenac 
aura lieu le lundi, 28 juillet cou
rant.

Toux et Rhumes—Lorsque tout 
sera devenu inutile, essayez le bau
me d’Allan pour les poumons et 
vous serez guéri. Voir annonce.

La police n’a pas encore arrêté 
le nommé Licelle qui a maltraité, 
dimanche dernier, un cheval ap
partenant à M. Mclnstry.

On raconte qu’un revenant fait 
son apparition tous les soirs, depuis 
quelque temps, "dan 
de la rne Dalhousie.

A partir de lundi prochain, il y 
aura huit trains réguliers d’Ottawa 
à Montréal sur la ligne du chemin 
de fer Pacifique canadien.

Je n’ai aucune intention d’abandonner 
les affaires. Avec un assortiment complet de 
modes et ayant l’appui des dames d’Ottawa, 
je continuerai mon œuvre quand même cela 
prendrait dix saisons.

AVIS SPECIAUX
Encore un assaut — L’ern presse 

ment que nous avons déjà constaté 
parmi les visiteurs venant à Otta
wa à se porter en foule au restau
rant populaire tenu pa** M. G. 
Gratton, en face de la gare Union, 
a été encore une fois le sujet d’une 
méprise de la part de la police. Un 
d s jours de la semaine dernière, 
l’encombrement était tel que la 
police a cru à u i assaut et s’est 
portée à l’intérieur ; mais tout se 
passiüt avec un ordre parfait ; les 
iiomnreux patrons du restaurant 
étaient servis à tour de rôle avec 
la plus grande rapidité, et tous 
n’avaient que des louanges à faire 
des mets, des vins, et de cigares, 
qui sont toujours d’excellente qua
lité.

LOTERIE NATIONALE
DE COLONISATION

( Fondée sous é autorité de l'Acte de 
Québec, 32 Vict. ch. 36.)

M. le curé A. LAItELLE, Directeur.
S. E. LEFEliVBE, Secréinire.
C. II. A. 1HJIMOND, Agent-Général.

Vnlenr de* loin.......880,000.00
GROS LOT ; Un im

meuble d’une valeur de..$10,00o,00
Et 1,920 autres lots.

une

s une maison

CRIMES ET ACCIDENTS Hier, notre reporter remarquait 
chez l’épicier populaire de la basse 
ville, J. B. C. Dunn, 25 banques de 
vin. Sur demande d’où venait ce 
vin, M. Dunn répondit qu’il venait 
directement de l’Espagne.

Nous conseillons aux médecins et 
aux malades qui désirent avoir des 
vins purs, de se rendre chez J. B. 
C. Dunn.

Savons médicinaux—Le docteur V 
Perrault, pour se rendre au désir 
des nombreux clients qui lui en 
ont fait la demande, a placé sur le 
marché ses savons médicinaux, dont 
l’eflicacité est infaillible. Voir l’au- 
nonce dans les colonnes de notre 
journal. Le public ne pourra que 
se trouver enchanté des effets obte
nus par ces savons.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tète ou indiges
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de " McGalk. Prix 25c. la 
ooite. En vente chez C. O. Dacier 
et H. F. MacCarty, Ottawa.

La Sprucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d’au 
cune autre espèce de composée de 
gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas eu demandant ta sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez II. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

Les propriétés de la Diphthérine 
du Dr N. Lacerte Sont inaptéciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pôu- 
m OIIS.

PRIX du BILLET $1.00
Alliance, 0—On a trouvé, samedi 

soir, dans un bois voisin de Saline 
ville, le cadavre de Gertie Pillipps. 
11 portait des traces de violence. 
Deux jeunes gens nommés Hunter 
et Parish, qui avaient été vus en 
sa compagnie, ont été arrêtés sous 
soupçon. Cette fille avait une 
mauvaise réputation.

Pakeepsie—L’express de nuit de 
la ligne de Ulster et Ddaware a 
failli dérailler près de Kingston. 
En tournant une courbe ie méca 
nicien vit une masse te pierres 
couvrant presqu’entièrement la 
voie ; il serra les freins à t ir, ren
versa la vapeur et réussit à arrêter 
le train presqu’instantanément, 
mais non pas avant qu’il eut heurté 
l’obstacle. La locomotive a été 
considérablement endommagée, 
mais P n’y a pas eu d’accidents de 
personnes.

On attribue cet accident à la mal
veillance. Les voyageurs ont v ité 
des remerciements au mécanicien.

Monsieur le docteur Prévost a 
transporté son bureau au No 132 
rue Daly, entre les rues Cumber
land et King. 3 juillet—15in.

Un escompte de 5 p. c. est accordé sur 
10 billets, 10 p. c. sur 50 billets et 15 f. c. 
sur tOO billets.

Pour plus amples informations, voir le 
Prospectus, ou s’adresser au Bureau,

Quatre cents personnes ont pris 
part à l’excursion au clair de la 
lune, hier soir, sous les auspices 
de la société philharmonique d’OlJ 
Inwa.

L’assistant détectif Quinn, d’Ot
tawa, est parti pour Montréal, hier 
soir, afin d’arrêter un nommé 
McEwen accusé de vol chez un 
hôtelier de la rue Wellington.

Le club de crosse Metropolitan, 
d’Ottawa, est allé jouer une partie 
de crosse à Alexandria, hier, et a 
remporté la victoire sur ses adver
saires.

Un tuyau d’aqueduc sur la rue 
Saint-Patrice entre les rues King 
et Nelson, s’est brisé, hier rsoir, 
mais après quelques heures del tra
vail, on en avait posé un neuf.

Une assemblée de l’association 
du tir de la Puissance a eu lieu, 
hier après-midi, dans le but de 
préparer la liste des prix pour le 
concours qui aura lieu à Ottawa 
au mois d’octobre prochain.

11 y avait abondance de produits 
sur le marché de la basse-ville, ce 
matin. L’inspecteur des marchés, M. 
O. Rocque, fait strictement observer 
le règlement concernant les mar
chés.

No. 17, PLACE D’ARMES,
MONTRÉAL.

tes- On demande des sous-agents.
5 Juillet 1 m
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JA*Milford, Pa.—C. J. Schmid'n, 
condamné à mort pour le meurtre 
de “Frank Hantz, son rival en 
amour, a été trouvé pendu dans sa 
cellule.

s*

r»COUR DE POLICE
| Présidence du juge ü’Garu j

Ottawa, 9 juillet 18P4.
Mary Hughes, accusée d’ivresse, est con

damnée à $1 d’amdnde et $1 de frais ou 
huit jours de prison.

Jimmy Fitzpatrick, accusé d’avoir in
sulté un nommé Birch sur ia rue, est ac
quitté faute de preuves.

Malt Poitras, accusée d’avoir insulté 
Mary Macdonald sur la voie publique, est 
condamnée à $1 d amende sans frais.

John Birch, acuusé d’avoir troublé la 
paix publique, est acquitté.

J. Bertrand, arrêté pour pour aliénation 
mentale, est acquitté.

Carry Boyer, accusée d’avoir troublé la 
paix publique en face de l’hôtel Russell, 
dimanche après-midi, est acquittée sur 
promesse de ne plus bo re.

C’est le bon moment
J’UFFÜ UM

REDUCTION GENERALE

Le parfum de Heurs fraîchement 
écloses est agréable à tous, il en est 
ainsi de l’odeur délicieuse de l’eau 
de Floride de Murray et Lanman ; 
tou t|le monde l’aime, personne ne la 
repousse. Depuis les tropiq 
jusqu’à la zone glaciale, c’est le 
parlum favori pour le mouchoir, 
la toilette et le bain.

Dernièrement à une distribution 
de prix un élève recevait comme 
récompense une magnifique mé
daille donnée par un des commis
saires. Lundi dernier, cet élève 
alla offrir la médaille en vente chez 
M. Teichman, rue Sussex. Celui-ci 
refusa d’acheter la médaille et alla 
la remettre à l’instituteur qui le re
mercia de son acte de générosité.

Les billets pour le pèlerinage de 
Sainte-Anne de Beaupré, lundi 
prochain, sous la direction de M. 
l’abbé L. N. Campeau, se vendent 
rapidement. Presque toutes les 
cabinessont louées. Les pèlerins en 
revenant de Québec arrêteront à la 
chapelle de Notre Dame de Bonse- 
secours, à Montréal, où une basse- 
messe sera dite.

New Bloomfield, 2 janvier 1880— 
J’ai souffert pendant les cinq der 
nières années d’une démangeais 
très forte et générale. J’avais 
entendu parler des Amers de Hou- 
tlon ; j’en ai pris quatre bouteilles 
et elles m’ont lait plus de bien que 
toutes les prescriptions des méde
cins et les autres remèdes que 
j’avais pris auparavant. Je sui 
pauvre et vieux, mais je dois vous 
bénir pour le soulagement que 
votre remède m’a apporté et pour 
m’avoir débarrassé des tourments 
des docteurs ; j’en ai eu quinze qui 
m’ont soigné. L’un m’a donné 
sept onces de solution d’arsenic, 
un autre m’a tiré quatre onces de 
sang. Tout ce qu’ils me disaient 
c’était que j’avais une maladie de 
la peau. Maintenant après avoir 
pris mes quatre bouteilles, ma 
peau est nette et douce comme au
paravant.

----- SUR------lies
on TOUS LE CHAPEAUX

ACTUELLEMENT

EN MAGASIN 
C’EST LE MOMENT D’EN PROFITER

J’ai aussi un assortiment complet de
Pardessus en Caoutchouc, 

Parapluies, etc.

H. L. COTE
128, Rue Rideau

N. B.—Ass rtiment nouveau d’ouvrages 
faits par les sauvages. _________ _

Henry Knochb.

A VENDREEssayez mon Café Lts funérailles de M. l’ierfe Du
four ont eu lieu, ce matin, au 
milieu d’un grand concours de 
pareil ia et d’amis. Le service a été 
chanté à l’église Saint-Joseph ; 
après le service les restes mortels 
ont été déposés dans le cimetière 
Notre-Dame, sur le chemin de 
Montréal. Les porteurs des coins 
du poêle étaient MM. les échevius 
E. Germain et John Heney, et MM. 
Antoine Champagne, M Davis, P. 
Marier et A. Grison.

M. Joseph Sénécal était l’entre
preneur des pompes funèbres et 
avait fourni ses plus belles parures.

—Faite, l’essai ne la VAGE
MA . C’est la meilleure pom
made contre la chute de* 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. DACIEH, 
Vinirmacleu, rne huwe

a. b. McDonaldUn emplacement avec maison, situé dans 
le village Pointe Gatinea”, à trois arpents 

l’église, sur le grand chemin. Condi
tions très facii s. S’adresser à JOHNNY 
HAMAN, enr.. Pointe Gatineau.

7 juillet, 1884

de
tio KNCANTEIR DK LA HEINE

Oscar McDOUELL lm

VER SOLITAIRE
Uun éminent savant allemand a récem

ment découvert nn “ spécifie certain ” ex
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n af
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma
gique sur le Ver Soiitu ire qui se détacbe 
de sa victime et passe facilement et tout 
entrier, avec la tête, et étant encore en vie.

Un seul médecin s’en est servi dans pins 
de 400 cas, sans qu’il ait manqué une seule 
fois de prod .ire son effet. Succès garanti, 
on n’txlge at cnn payment avant que le ver 
ne soit sorti tout entier. Envoyez an tim
bre et vous recevrez une circulaire donnant 
les conditions.

KEïWOOl) A Cie.,
19 Park Place, Ne» York.

101 RUE RIDEAU.

Commission
No, 16 RUE ELGIN,

1 juillet 1884
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